La biomasse forestière, une opportunité pour nos forêts by Pérez Palazón, R.
115
La consommation d’énergie
en Méditerranée est en augmenta-
tion, de même que le besoin
et la demande pour des sources
d’énergie renouvelable.
Dans ce cadre, la biomasse
forestière peut être utilisée
pour produire de manière durable
de l’électricité et de la chaleur.
Promouvoir l’utilisation
de la biomasse forestière
peut aussi contribuer
au développement rural
par la création d’emplois
et l’atténuation de l’exode rural.
Le projet Proforbiomed, décrit ici,
en est un exemple.
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Introduction
L’objectif principal qui pousse les gestionnaires forestiers méditerra-
néens à développer la récupération de la biomasse forestière ne peut être
ignoré : il est nul autre que la conservation des forêts.
Les traitements sylvicoles à fins énergétiques génèrent de nombreux
avantages écologiques, que l’on peut classer selon trois problématiques clés
mesurables en termes écologiques et économiques et décrites ci-dessous :
– diminution du risque d’incendie de forêt ;
– diminution du taux potentiel d’érosion de surface ;
– augmentation du taux de fixation du CO2 par les arbres et zones fores-
tières traités.
Le projet PROFORBIOMED s’est achevé l’année dernière. C’était un projet
stratégique financé par le Programme de coopération territoriale euro-
péenne MED. Il regroupait 17 partenaires de France, Italie, Slovénie,
Grèce, Portugal et Espagne, et il a été dirigé par la Direction générale de
l’environnement du ministère de l’Agriculture et de l’Eau de la Région de
Murcie (Espagne). Le projet visait à promouvoir l’utilisation de la biomasse
comme source d’énergie renouvelable, en récoltant le potentiel de biomasse
forestière en Méditerranée. Un de ses défis a été de créer une production
de biomasse et de promouvoir son marché énergétique, en tant qu’énergie
économique, propre et génératrice d’emploi. Le projet s’est conclu avec une
campagne de diffusion qui a eu lieu dans plusieurs régions européennes
visant à la fois la population rurale des régions où la biomasse devait être
exploitée et les écoliers (Patras en Grèce ou Valence en Espagne).
L’utilisation durable de nos forêts est une
garantie de leur préservation. La conservation
des forêts méditerranéennes est étroitement
liée aux activités de l’homme : les espèces fores-
tières qui y poussent ont besoin pour leur
conservation de l’utilisation traditionnelle que
les habitants des villages ont fait depuis l’ori-
gine.
La biomasse va nous permettre de financer
ces traitements/travaux qui au cours des
années sont devenus chers et qui ont plongé les
forêts dans un état d’abandon avec des consé-
quences terribles telles que le développement
des nuisibles forestiers et les feux sauvages.
Les incendies de forêt
Les incendies de forêt sont le principal fléau
dont souffrent les forêts méditerranéennes. Le
graphique de la figure 1 montre l’évolution des
incendies de forêt en Espagne de 1961 à 2014
et peut être divisé en trois périodes.
La première période s’étend de 1961 à 1972,
à cette époque les forêts en Espagne étaient
soumises à une gestion forestière intensive, la
population rurale était nombreuse et travaillait
et vivait à proximité des forêts.
L’investissement dans des moyens de lutte
contre l’incendie était faible.
La deuxième période se situe entre 1973 et
1994. Cette période comprend les années som-
bres des incendies de forêt en Espagne, en rai-
son de plusieurs causes concomitantes : la pre-
mière est la migration de la population des
zones rurales vers les villes ; la seconde est
l’abandon de la gestion des forêts pour un
conservatisme mal compris, car identifié
comme de la conservation sans gestion des
forêts, une idée qui, heureusement, commence
à être abandonnée ; la troisième est l’arrêt de
l’utilisation des ressources naturelles telles que
le bois, remplacé par des combustibles fossiles.
Le résultat est clairement représenté sur le
graphique. Il ne s’agit pas d’une opinion, mais
de données réelles. La combinaison d’une forêt
abandonnée et de variables météorologiques
défavorables aboutit à plus de 400 000 ha de
surfaces brûlées. À ce rythme, nous n’aurions
plus eu de forêts en Espagne en quelques
décennies.
La troisième période est comprise entre 1994
et nos jours. Depuis les graves incendies en
1994, l’investissement dans la lutte contre les
incendies a été renforcé, en particulier en amé-
liorant les moyens aériens, en augmentant le
nombre d’employés, en commençant la profes-
sionnalisation du personnel, et en améliorant
la formation. Cette situation se reflète dans le
graphique, où la surface brûlée ne parvient pas
à atteindre les chiffres importants de la période
précédente. Cependant, lors d’étés très chauds,
comme il y a trois ans, on observe des surfaces
brûlées supérieures à 150 000 hectares, et
même lors de l’été de 2012, où plus de 200 000
hectares ont brûlé.
Grâce à l’efficacité dans la lutte contre les
incendies, la surface brûlée a été réduite de
50%, mais la lutte ne suffit pas pour atteindre
les chiffres de la première période, et l’investis-
sement dans la prévention des incendies de
forêt est également nécessaire.
Les ravageurs forestiers
Bien que, aujourd’hui encore, il existe des
gens qui ont encore des doutes sur la réalité du
changement climatique, plusieurs épisodes cli-
matiques récents doivent être rappelés. Par
exemple, la région orientale espagnole a souf-
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Fig. 1 :
Evolution des superficies
brûlées (ha) en Espagne
de 1961 à 2014.









fert l’année dernière de la pire sécheresse
depuis que les enregistrements pluviomé-
triques existent. Dans certaines parties de la
région de Murcie, les précipitations n’ont pas
dépassé 60 litres par mètre carré en un an et,
par conséquent, des milliers d’arbres ont séché
et des insectes xylophages foreurs tels que
Ortomicus et Tomicus ont causé des mortalités
aussi importantes, voire plus, que celles cau-
sées par les incendies
La cause fondamentale des attaques de rava-
geurs a été les sécheresses prolongées qui pro-
voquent l’affaiblissement des arbres et facili-
tent l’attaque des insectes foreurs. En outre,
les températures croissantes et les périodes
chaudes entraînent l’allongement de l’été, faci-
litant la multiplication des insectes et augmen-
tant le nombre de cycles de vie.
Mais une autre raison de ce plus grand
risque d’attaques de ravageurs est l’abandon
des forêts, en particulier les reboisements de
pins. Ces peuplements ont conservé leur den-
sité de plantation initiale, atteignant souvent
2 000 pieds par hectare, et sont devenus des
peuplements stagnants avec peu de chance de
survie face à des épisodes traumatisants
comme celui qui a dévasté les régions méditer-
ranéennes espagnoles.
Le programme FEADER 2014-
2020 : la Commission
européenne s’engage
pour la bioénergie
Deux des six priorités de la nouvelle poli-
tique agricole commune pour les six prochaines
années sont :
– restaurer, préserver et renforcer les écosys-
tèmes liés à l’agriculture et à la sylviculture ;
– promouvoir l’utilisation efficace des res-
sources et soutenir la transition vers une éco-
nomie sobre en carbone et résiliente face au
changement climatique dans le secteur fores-
tier.
Après avoir analysé les mesures du FEA-
DER, nous pouvons voir que le programme
offre une occasion unique pour le développe-
ment de la bioénergie dans la région méditerra-
néenne.
Saisissant les opportunités du nouveau pro-
gramme du FEADER et recueillant le travail
accompli avec le projet PROFORBIOMED, la région
de Murcie a élaboré un plan qui tire parti des
futures opportunités de financement offertes
par le programme pour le développement local
de la bioénergie.
Plan de bioénergie forestière
de la région de Murcie
Planification
La Direction générale de l’environnement de
la région de Murcie a développé dans le projet
PROFORBIOMED une méthodologie innovante
pour l’élaboration de plans de gestion de la bio-
masse forestière. Il est basé sur un sondage
stratifié qui permet d’utiliser les données
recueillies dans le 4e inventaire forestier natio-
nal, ce qui signifie que le volume de données à
recueillir sur place est réduit de près de 50%.
Cette méthodologie permet de réduire les frais
et le temps de travail sur le terrain.
En outre, un logiciel spécifique a été déve-
loppé pour un traitement rapide des données
recueillies. Le logiciel calcule le volume de la
biomasse et d’autres résultats importants pour
la gestion de la forêt, sur la base des données
recueillies et en ajoutant les données comprises
dans le 4e inventaire forestier national. La
méthodologie est maintenant disponible sur le
site web en espagnol et en anglais. Selon cette
méthode, les premiers plans de gestion de la
biomasse forestière ont été rédigés.
Gestion durable des forêts
Il est important pour l’exploitation durable
des forêts méditerranéennes de prendre en
compte le fait qu’il y a un soutien financier de
l’administration publique pour les forêts
publiques et privées. En ce sens, le programme
du FEADER sera un outil clé.
La qualité des arbres, la distance de la
récolte aux centres de transformation de la bio-
masse et plusieurs autres facteurs, affecteront
le prix final de la biomasse, mais elle sera ren-
table si ces facteurs sont correctement évalués.




«Nos forêts sont pleines
d’énergie. La région de
Murcie s’engage pour
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finance intégralement ou partiellement les
traitements forestiers.
Face à un secteur qui a clairement besoin
d’investissements, valoriser la biomasse et
avoir un soutien financier pour la gestion et la
conservation de nos forêts est une opportunité
qui ne se refuse pas.
Appui aux petite et moyenne
entreprises et importance
des centres de distribution
La commercialisation d’un produit agricole
dans les régions méditerranéennes est une
activité traditionnelle et courante. Des réseaux
pour la commercialisation de ces produits exis-
tent déjà à trois niveaux : local, européen et
même mondial. Toutefois, la commercialisation
d’un produit comme le bois de chauffage, qui
n’a pas été récolté de la forêt depuis des décen-
nies, n’est pas une tâche facile.
Le soutien aux investissements forestiers,
ainsi que pour la transformation, la mobilisa-
tion et la commercialisation de la biomasse
forestière est la pierre angulaire de ce proces-
sus. Sans le soutien institutionnel, ce processus
ne peut s’enclencher.
Il y a des producteurs qui veulent vendre
leurs produits, ainsi que des consommateurs, à
la fois particuliers et industriels, qui veulent
consommer cette biomasse, mais sans les
agents de distributions, la chaîne d’approvi-
sionnement est rompue.
Le Plan bioénergétique de la région de
Murcie rassemble les deux, en soutenant les
petites entreprises forestières engagées dans
l’exécution de travaux forestiers et en appor-
tant un soutien financier pour le traitement, le




La chaîne de production nécessite la partici-
pation de toutes les parties prenantes engagées
et plusieurs actions sont prévues :
– soutenir les associations, dont l’approche
collective crée des synergies et un plus grand
dynamisme du secteur que celui atteint par le
comportement individuel des agents écono-
miques, afin qu’ils puissent organiser des pro-
cessus de travail en commun et partager locaux
et ressources ;
– créer un pôle de compétitivité de la bioé-
nergie, qui vise à développer des solutions com-
munes et à combiner les ressources pour profi-
ter des opportunités du marché parmi tous les
acteurs impliqués dans l’exploitation, la distri-
bution et la commercialisation de la biomasse
forestière (entreprises, instituts de recherche,
centres de recherche, organismes gouverne-
mentaux, etc.) partageant infrastructure, four-
nisseurs et réseaux de distribution. La création
de ce pôle de compétitivité vise à promouvoir le
développement technologique et la connais-
sance de la biomasse comme source d’énergie
renouvelable, et à renforcer le secteur dans le
but de bâtir une industrie forte qui intègre un
large éventail d’activités de la chaîne de valeur
de la biomasse ;
– coopération horizontale et verticale entre
les acteurs de la distribution de la biomasse et
de la promotion locale du produit. Cet axe est
orienté à la fois vers des projets de collabora-
tion pour le développement de nouveaux pro-
duits, procédés et technologies dans le secteur
forestier, et vers des projets avec moins d’ac-
teurs, mais alors que les résultats sont diffu-
sés, nous visons aussi la diffusion des nouvelles
pratiques, procédés ou produits.
Photo 3 :
Inventaire forestier dans












et du succès commercial
Il est prévu l’élaboration d’un système de
gestion durable des forêts au niveau régional
pour la région de Murcie. Ce système sera
applicable à toutes les zones forestières de la
région de Murcie qui décident d’y adhérer. Le
système fournira des informations sur les cri-
tères et indicateurs de certification espagnole
des forêts (PEFC ou FSC) permettant l’évalua-
tion selon les règles correspondantes et la certi-
fication. Le contenu du système sera le
suivant :
– la rédaction du guide technique régional :
si nécessaire, à partir de la documentation
existante. Si des lacunes sont détectées, les
documents nécessaires seront élaborés pour
compléter ceux qui existent déjà ;
– le développement des procédures de
contrôle attribuées au système : en particulier,
la procédure de contrôle permettra de recueillir
les règles, les formulaires et les dossiers qui
doivent être régulièrement fournis par ceux
concernés pour assurer la conformité avec les
obligations choisies. Il contiendra également
des mécanismes de contrôle d’admission, de
maintien ou de retrait de ceux qui sont liés au
système. Par conséquent, ce sera un document
auditable conforme à ses principes et au sys-
tème de certification forestière adopté ;
– la rédaction de procédures transversales
générales et spécifiques liées à la gestion des
forêts, construites sur celles déjà existantes et,
si nécessaire, complétées pour celles pour les-
quelles une carence est détectée.
Les procédures spécifiques pour la bonne
gestion de la forêt prendront en considération,
dans la mesure du possible, la documentation
déjà écrite qui peut être utilisable, bien sûr
soumise à évaluation, correction, modification
ou extension pour son inclusion dans le sys-
tème/groupe régional d’aménagement forestier
durable ;
– l’encouragement et la promotion de l’adhé-
sion au système de gestion durable des forêts
d’autant de surface forestière que possible, à la
fois publique et privée.
Principaux résultats : l’emploi
Actuellement, l’utilisation de la biomasse
forestière à des fins énergétiques est montrée
comme une occasion de promouvoir le dévelop-
pement rural dans les zones montagneuses des
régions méditerranéennes.
Consciente de cela, la Direction générale de
l’environnement de la région de Murcie tra-
vaille à organiser le marché potentiel du bois et
du bois de chauffage à des fins thermiques et
de production d’électricité.
Le Tab. I présente les données annuelles les
plus pertinentes extraites du Plan de bioéner-




Il est essentiel, avant d’appliquer un plan sur
le territoire, de concevoir une campagne de
communication. Elle doit viser la population
afin d’expliquer les avantages de la biomasse et
la nécessité de gérer nos forêts en effectuant les
tâches traditionnellement mises en œuvre,
mais avec des méthodes et des connaissances
actuelles.
Ainsi, la Direction générale de l’environne-
ment a développé entre juin et octobre 2014
une campagne de sensibilisation autour du slo-
gan : « Donnons une autre chance à nos forêts ».
Elle mettait en avant les multiples avantages
de l’utilisation de la biomasse pour notre région








Données anuelles sur les
potentialités, extraites du
Plan bioénergétique
forestier de la Région de
Murcie .
*T: tonnes verts.
Biomasse Traitements Budget Jours de Jours de MWh/
potentielle sylvicoles (!) travail travail ha
Taux d’extraction (ha) directs indirects
20% (T*)
Région
de Murcie 29.138 3.000 3.000.000 30.000 15.000 87,42
Forêts
publiques 13.386 2.000 2.000.000 40,17
Forêts
privées 15.752 1.000 1.000.000 47,25
Les messages clés de cette campagne ont
porté sur la façon dont la biomasse peut aider à
conserver nos forêts, sur pour quoi elle est une
énergie verte, propre et durable, sur la façon
dont elle contribue au développement rural et
pourquoi elle est une ressource locale, renouve-
lable et exploitable. Des économies de coûts
pour le consommateur grâce à une énergie
moins chère avec un prix stable ont également
été mises en évidence.
A cet effet, plusieurs activités ont été menées
dans les zones rurales de la région, comme un
stand d’information avec des activités pour les
enfants en tournée dans cinq municipalités,
une campagne régionale sur Facebook (avec
1300 « j’aime »), un concours photos et la
conception et impression de tous les documents
graphiques nécessaires (charte graphique de la
campagne, poster, tableau d’affichage, etc.).
Par ailleurs, plusieurs communiqués de presse
ont été publiés dans les médias régionaux et
des entrevues radiophoniques ont été menées,




Agencia Europea de Medio Ambiente. 2008. ¿Cuánta
bioenergía puede producir Europa sin dañar el medio
ambiente? Ministerio de Medio Ambiente.
Agresta S.Coop. 2012. Estimación de la producción
forestal sostenible de biomasa en la Comarca del
Noroeste y Río Mula de la Región de Murcia.
Consejería de Presidencia. Región de Murcia.
Anuario de estadística Forestal 2007. Ministerio de
Medio Ambiente, Rural y Marino.
AVEBIOM. 2013. El evento sobre Bioenergía en
Bloques de Viviendas. 9º Congreso Internacional de
Bioenergía.
Comisión Europea, Dirección General de la Política
Regional. 2011. Política de Cohesión 2014-2020.
Inversión en el crecimiento y en el empleo.
Luxemburgo. Unión Europea (www.ec.europa.eu/info-
regio).
Comunicación de la Comisión al Parlamento Europeo,
el Consejo, el Comité Económico y Social Europeo y el
Comité de las Regiones. 2011. Un Presupuesto para
Europa 2020 - Parte II: Fichas sobre políticas [COM
(2011) 500] final. Bruselas. Comisión Europea.
Comunicación de la Comisión al Parlamento Europeo,
el Consejo, el Comité Económico y Social Europeo y el
Comité de las Regiones. 2013. Una nueva estrategia
de la UE en favor de los bosques y del sector forestal
[COM (2013) 659] final. Bruselas. Comisión Europea.
Conferencia Ministerial sobre “Protección de los
Bosques de Europa” (MCPFE), 993. 2011.
http://www.mcpfe.org
Consejería de Desarrollo Sostenible y Ordenación del
Territorio. 2007. Estrategia de la Región de Murcia
Frente al Cambio Climático 2008-2012. Región de
Murcia.
Estrategia Forestal de la Región de Murcia. 2004.
Dirección General del Medio Natural. Región de
Murcia.
EUROBSERV’ER, 2013. The State of Renewable
Energies in Europe. 13th EurObserv’ER Report.
Edition 2013
Eurpean Environment Agency. 2008. Greenhouses gas
emission trends and projections in Europe 2008. EEA
report Nº 5/2008.
Fallas, Yannis. 2012. Cluster report. University of
Macedonia. Proyecto PROFORBIOMED (1S-MED
10-009).
Francescato,Valter; Antonini,Eliseo and Zuccoli
Bergomi, Luca. Manual de combustibles de
madera.2008. Valladolid. AVEVIOM.
Grupo de trabajo de Proyecto BIOPLUS. Plan de
Acción por un Uso Sostenible de la Biomasa en
Navarra. 2011. Proyecto BIOCLUS (FP7/245438).
Informe sobre las actuaciones selvícolas generadoras de
biomasas forestales con fines energéticos, en la
Comarca del Noroeste y su área de influencia.
Balance macroeconómico de las inversiones. 2008.
Dirección General de Patrimonio Natural y
Biodiversidad. Región de Murcia.
Instituto para la Diversificación y Ahorro de la Energía
(IDAE). 2007. Manuales de Energía de Biomasa (2):
Energía de la Biomasa. Madrid. IDEA.
Proyecto PROFORBIOMED Ref. No. (1S-MED 10-009):
“WP4: Setting up of integrated strategies for the
development of renewable energies”.
120
















La conservation des forêts méditerranéennes, outre les problèmes habituels tels que les feux sauvages et les
nuisibles dus à la météo défavorable et aggravés par le changement climatique, doit surmonter un obstacle
majeur, la nécessaire mais coûteuse gestion de la forêt.
La biomasse a constitué récemment une bouffée d’air frais, permettant le financement et la relance des tra-
vaux forestiers, traditionnellement réalisés par les habitants de nos villages de montagne depuis les temps
anciens.
Le projet PROFORBIOMED a été une première étape dans la mise en œuvre de la chaîne de valeur d’une res-
source abandonnée de nos forêts, comme l’est la biomasse, en jetant les bases pour le développement du
secteur de la bioénergie dans la région méditerranéenne.
À l’heure actuelle, nous saisissons les opportunités offertes par le Fonds européen agricole pour le développe-
ment rural (FEADER) et les programmes de coopération européenne. Dans ce contexte, plusieurs plans ont
été élaborés, comme par exemple le « Plan de bioénergie forestière de la région de Murcie ». Ce plan peut
être utilisé comme un modèle pour toute la région méditerranéenne, et lorsqu’il sera mis en œuvre, il mon-
trera comment il constitue un outil précieux pour stimuler le secteur forestier dans la région. L’initiative est
brièvement décrite dans le présent article.
forêt méditerranéenne t. XXXVI, n° 2, juin 2015
